
IMPORTANCE CLINIQUE DES ACARIENS 
CHEZ LES ASTHMATIQUES ALLERGIQUES 

A LA POUSSII~RE DOMESTIQUE 
RESULTAT DES TESTS DE PROVOCATION VENTILATOIRE 

P a r  

G .  PAULI, J . -C.  BESSOT, G .  GUISARD, E .  ROEGEL e t  P .  OUD~T (*) 

(Strasbourg) 

I1 y a plus de cinquante ans STORM VAN LEEUWEN, e n  m4me temps que ses con- 
temporains KERN et COOKE, attribuait ddjh h la poussi6re un r61e allergdnique 
important ; l'allergie 5 la poussi6re 4tant reconnue comme l'une des principales 
causes de l'asthme bronchique et de la rhinite ap4riodique. 

Les composants allerg~niques de la poussihre, dhs ]es premiers travaux analyti- 
ques apparurent nombreux : squanres humaines et animales, moisissures, bact&ies, 
ddbris d'insectes, kapoek, coton... Dhs 19z 5 DECKER pense que les mites sont res- 
ponsables d'un grand nombre d'asthmes en Allemagne ; les esphces mentionndes 
(Tyrophagus casdi, Glycyphagus domesticus, Acarus siro) ne produisant cependant 
pas d'allerg~nes identiques 5 l'allerg~ne ,, poussihre de maison ,,. 

En 1962 les travaux de VOORHORST I16, 17, 18] mettent 5 nouveau l'accent sut 
le r61e allergdnique essentiel des acariens. I1 isole une esphce particuli~re : Dermato- 
phagoides, que ]'on trouve dans de nombreux 4chantillons de poussi~re. Depuis, 
les travaux de l'4quipe hollandaise, ceux de MAUNSELL [7]' PEPYS [11], MACALLEN 
[6], en Angleterre, ceux des auteurs scandinaves STENIUS et  W I D E  [14, 15] e t  eeux 
de l'4quipe japonaise (MIYAMOTO et OSHIMA) [8, 9, 10] ont permis de mettre en 4vi- 
dence des correlations cliniques et immunologiques entre la poussi~re de maison et 
l'extrait d'acariens. 

En janvier 1971 , J. CHaRPIN, A. PENaUD et P. AUTRAN pr6sentent une commu- 
nication 5 la Soci6t4 francaise d'a]lergie et rapportent les premiers r6sultats des 
analyses de 43 4chantillons de poussi[re domestique ainsi que les r4sultats eliniques 
des tests eutands aux deux allerghnes. 

(*) Nous tenons ~ remereier M me C. HIRTtI et M. A. BLEGER qui ont effeetud l 'analyse staffs- 
tique des r6sultats a ins i  que M me F. ECKERT pour  sa collaboration technique. 
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L'analyse biologique des poussi&res domestiques a 4t4 rdalis4e 'a Strasbourg par 
ARAUJ0-FONTAINE, BASSET et CALLOT [1] e t a  permis d'isoler en Alsace 3 esp~ces 
prddominantes : Delmatophagoides pteronyssinus, Glycyphagus destrtrctor et Tyro- 
phagus putrcscentiae. La culture de Dermatophagoides pteronyssinus et la pr4para- 
tion de l'extrait, r4alis4e selon la m4thode de VOOI~HORST, nous a permis de faire 
une 4tude clinique par tests cutan6s et ventilatoires chez nos asthmatiques, et en 
particulier chez les asthmatiques allergiques h la poussihre de maison. 

MATI~RIE/ ET MI~THOD'ES 

CHOIX DES MALADES, 

Des tests cutan6s aux deux allerg~nes ont dtd pratiqu6s chez les malades , ,  tout 
venant >, de la consultation d'allergie respiratoire : c'est ainsi que r41 patients ont 
6t6 test4s. Parmi eux on rel6ve : 

- -  113 asthmes per-annuels, 
- -  6 asthmes polliniques, 
- -  ~ bronchites asthmatiformes, 

- -  8 rhumes des foins, 
- -  3 rhinites ap6riodiques. 

25 sujets t6moins hospitalis4s pour une affection pulmonaire non bronehospas- 
mique et ne pr4sentant pas d'ant4c6dents allergiques, ont 4galement 4t6 test4s aux 
deux allerg~nes. 

Pour Ies tests de provocation ventilatoire ~ l'antig6ne acarien, nous avons choisi 
34 malades, pr4sentant un asthme typique, allergiques ~ la poussi~re. L'histoire di- 
nique 4tait 4voeatrice, les tests cutan6s positifs et la dose liminaire d'allerghne h la 
poussihre inf4rieure ou 4gale h 1 ooo microgrammes. Pour tous Ies malades, c'est 
dans le cadre d'un bilan initial que le test de provocation ventilatoire h l'antighne 
aearien a 4t6 r6alis4. Tous ces malades r4agissaient forternent h cet antigone aux tests 
eutan4s. 

6 autres asthmatiques dont les r~aetions cutandes ~ Dermatophagoides pteronys- 
sinus 6talent n4gatives ont dgalement 6t4 testds en ventilatoire ~t cet antigone. Parmi 
eux trois malades r4agissaient de mani~re significative ~ l'inhalation de poussi~re de 
maison. 

ALLERGI~NES EMPLOYI~S. 

Pour les tests ~ la poussi&re de maison nous avons utilis~ l'extrait de poussi&re 
de l 'Institut Pasteur : pour les tests cutan~s, ~ partir de l'extrait au 1/5oo ° les dilu- 
tions suivantes ont 6t4 employ4es : 1/5 ooo °, 1/5o ooo e, 1/5oo ooo °. Pour les tests 
ventilatoires la solution au 1/2oo ° a 4t6 utilis4e. 

L'extrait de Dermatophagoides pteronyssinus nous a 4t6 fourni ~ partir de cul- 
tures d'aeariens sur squames humaines : loo mg de culture eontenant environ 1 50o 

1 8oo mites. La solution d'antig~ne pr4par4e selon la technique de VOORHORST 
est a ~ p. cent. Pour les tests cutan& les dilutions suivantes out 4t6 employ6es : 
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1 / 1 0  000 e, 1 / 1 0 0  000 e, ,/millionihme. L'extrait est dilu4 par une solution ph6no- 
16e de pH 6,8 et n'est pas glyc@in6. Un nouvel extrait nous a ~t6 fourni tousles  
deux ~ trois mois, les r4actions cutan~es aux diff&ents extraits aux m4mes concen- 
trations, ont Et6 compar6es. 

Pour les tests ventilatoires les solutions h 1 p. cent et 5 1/1 ooo" ont 4t6 
employees. 

MI~THODES DES TESTS CUTAN]~S. 

Des intradermo-rdactions de o,o 4 ml ont 4tE pratiqudes chez tousles malades 
aux diff6rentes concentrations de poussihre Pasteur et d'extrait de mites. La lecture 
des tests est rfalis4e 20 minutes plus tard. La papule et l'&yth&me sont dEcalquEs 
pour chaque test positif, ult4rieurement tousles  diamhtres moyens de la r4action 
papuleuse et de la rdaetion 6rythdmateuse sont rdev6s. 

M~TtlODES DES TESTS DE PROVOCATION VENTILATOIRE. 

Des tests ventilatoires ont 4t4 pratiquds scion la m~thode de Tiffeneau err 
faisant inhaler aux malades des doses croissantes d'allerg6ne. La solution de pous- 
si~re Pasteur au , / z o o  ° ou la solution d'extrait de Dermatophagoides pteronyssinus 
au 1/ loo ~ ou au 1/1 ooo ° est dispcrsde par un gfndrateur dont le d4bit est contr616 
p6riodiquement. Les a&osols sont recueillis dans une cloche spirom4trique et la 
concentration en gammas par litre est d4termin6e pour chaque solution d'allerghne 
employ6e. 

Les r@ereussions ventilatoires ont 6t6 apprfcides par l'auscultation et l'enregis- 
trement du VEMS sur un spirographe de Cara pour les tests de provocation ~ la 
poussihre. La dose liminaire d'allerg~ne est la plus petite dose dont l'inhalation en- 
tralne une chute de zo p. cent du VEMS. 

Pour 27 tests de provocation venti]atoire aux acariens, des mesures des rdsis- 
tances des voies a6riennes (Rva) par la m4thode pldthysmographique corporelle ont 
dt6 rEalis6es. Les variations du VEMS ont EtE enregistr4es conjointement chez 
,-2 malades. Les valeurs normales des rdsistances moyennes chez le sujet sain sont 
inf&ieures 5 2, 5 cm d'eau par litre/seconde. Une mesure des Rva est pratiquEe au 
ddpart, puis une deuxihme mesure apr6s inhalation de la solution phfnolfe. Par la 
suite les resistances sont enregistrfes deux minutes aprhs l'inhalation d'une dose 
donn6e d'a6rosol ; deux autres mesures sont effectuEes, s4parEes par un intervalle 
libre de 5 minutes. Des doses successivement croissantes sont administrfes. 
L'@reuve est arr4tEe lorsque les Rva atteignent environ le triple de la valeur de 
depart et que cette modification persiste ou s'aggrave spontandment. 

Les tests de provocation ventilatoire 5 la poussi6re et aux acariens sont s6par6s 
de 6 jours au moins, le sujet se trouvant dans des conditions fonctionnelles cornpa- 
rables et n'4tant soumis 5 aucune th&apeutique bronchodilatatriee. 

Enfin lo sujets ont en un test de provocation au milieu de cultures de mites 
(mflange de squames humaines et de levure Saccharomyces cerevisiae 5 parties 
6gales) en solution prfpar6e 5 1 p. cent. 
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RECHERCHE DES PRECIPITINES SERIQUES, 

6 s4rums de malades ayant des tests de provocation ventilatoire positifs aux 
acariens ont 4t4 4tudi4s en immunodiffusion selon la technique d'Ouchterlony. 

R~SULTATS DES TESTS CUTAN]~S. 

Les 2 5 rdactions cutan4es des sujets t4moins prdsentant une affection respira- 
toire non bronehospastique se r@artissent ainsi : 

- -  test positif h la poussihre 
et h Dermatophagoides pteronyssinus : 1 eas, 

- -  test positif ~ la poussihre 
et n6gatif h Dermatophagoides pteronyssinus : 2 eas, 

- -  test nfgatif 5 la poussihre 
et 5 Dermatophagoides pteronyssinus : "-3 cas, 

- -  test n4gatif 5 la poussihre 
et positif ~ Dermatophagoides pteronyssinus : o cas. 

Parmi les 141 sujets porteurs d'un asthme ou d'une rhinite, et test4s aux deux 
extraits : 

- -  9 2 ont rdagi aux deux allerg6nes (groupe A), 
- -  40 avaient une r4aetion positive 5 l'extrait de poussi~re Pasteur et n4gative 

5 l'extrait de Dermatophagoides pteronyssinus (groupe B), 
- -  9 ne r4agissent 5 aueun des deux allerghnes. 

69 p. cent des sujets prdsentant une r4aetion cutan4e positive 5 la poussihre r4a- 
gissent 4galement en cutande 5 l'extrait de Dermatophagoides pteronyssinus. 

I1 nous a sembl4 intfressant de relever dans le groupe A et dans le groupe B 
let malades porteurs d'un asthme typique et de pr4ciser leurs r4actions ventilatoires 
h la poussi~re ainsi que l'existence d'4ventuelles polysensibilisations. Les rfsultats 
sont rapportds dans le tableau I. Ils mettent  en 4vidence chez les asthmatiques rda- 
gissant aux deux antighnes en eutan4, le r61e allerg4nique bronchique de la poussihre 
de maison prouv4 par l'4preuve ventilatoire (7 ° r4actions positives pour 74 tests r4a- 
lisds). Mais il faut remarquer que bien que le nombre d'asthmatiques soit relati- 
vement moins 41ev4 dans le groupe B, dans 17 cas, la DLAL h la poussihre (inf4- 
rieure 5 1 ooo ~tg est tr~s significative ; 15 fois sur 17 il s'agit de malades 
polysensibilis~s qui r4agissent en cutan4 5 d'autres allerghnes : gramin6es (6), moi- 
sissure (2), squames d'animaux (7), plumes (3), eandidine (2). 

Les r4actions cutan6es aux deux allerghnes des malades du groupe A paraissent 
fr4quemment de m4me importance pour les concentrations suivantes : poussi6re 
de maison extrait Pasteur 5 r /5o  ooo ° et extrait de Dermatophagoides pteronyssinus 
h l/tOO ooo e, poussi~re de maison ~ r /5oo  ooo ° et extrait de Dermatophagoides 
pteronyssinus au 1/millioni~me. Cette observation elinique a 6t4 eonfirm6e par les 
calculs statistiques : le diamhtre moyen de la papule et de l'4rythhme pour chaque 
r4action positive a 6t4 mesur4 pour les deux allerg~nes. La comparaison du diam6tre 
des papules des tests cutan4s 5 la poussihre et 5 l'extrait de mites par le test de 
'Student, n'a pas montr4 de diff4rence significative pour les concentrations suivan- 
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T A B L E A U  I 

R~PARTITION DES MALADES AXfANT DES TESTS CUTAN~S POSITIFS A LA POUSSI~RE 

Groupe A N = 92 
t e s t  ( + )  P o .  e t  D . p t .  

Groupe B 
t e s t  ( + )  P o .  
t e s t  ( - - )  D . p t .  

N ~ - - 4 0  

80 a s t h m a t i q u e s  
(53 p o l y s e n s i b i l i s 6 s )  

70 r 6 a e t i o n s  v e n t i l a t o i r e s  ( + )  a l a  p o u s s i 6 r e  
(clans 40 eas  : D L A L  Po .  ~< 500  b~g) 

29 a s t h m a t i q u e s  
D a r t s  t l e a s  : D L A L  P o .  <~ 500  izg 

- 6 e a s : D L A L P o .  G 1 000~xg  
( 1 5 / 1 7  : p o l y s e n s i b i l i s 4 s )  

P o .  : P o u s s i 6 r e .  

D . p t .  : D e r m a t o p h a g o i d e s  p t e r o n y s s i n u s .  

tes : poussi4re h ~/5o ooo ° et Dermatophagoides pteronyssinus 5 1 / lo0  ooo ~, pous- 
sihre 5 1/~oo coo et Dermatophagoides pteronyssinus ~ 1/millioni~me (tableau II, 
fig. 1 et 2). 

R~SULTATS DES TESTS DE PROVOCATION VENTILATOIRE.  

Un parall41isme trhs prononc4 se dfgage entre les reactions cutanEes 5 la pous- 
si~re domestique et aux mites. Nous avons voulu prEciser le r61e actif des mites chez 
les asthmatiques allergiques 5 la poussihre de maison en pratiquant des Epreuves 
ventilatoires aux deux allerg~nes. 40 tests de provocation ventilatoire sont ainsi effec- 
tues. 

a) R~sultats obtenus chez des asthmatiques allergiques h la poussi&e de maison 
(DLAL inf&ieure on 6gale 5 1 c o o  tlg) avec tests cutanEs positifs 5 la poussi~re et 
nEgatifs 5 l'ex[rait de mites : 3 cas. 

Les rdsistances des voies aEriennes ne subissent aueune augmentation signifi- 
cative aprhs inhalation de 1 8oo 9g d'extrait de Dermatophagoides pteronyssinus (*). 

(*) P o u r  l a  c o m p r 6 h e n s i o n ,  n o u s  a v o n s  e x p r i m 6  les doses  de  pous s i~ re  iuha l6e  et les  
doses  de D e r m a t o p h a g o i d e s  p t e r o n y s s i n u s  (D. pt.)  en  m i c r o g r a m m e s  : m a i s  i l  est i m p o s s i b l e  
d e  c o m p a r e r  s t r i c t e m e n t  les m i c r o g r a m m e s  de p o u s s i 6 r e  et les m i c r o g r a m m e s  de  D. p t .  

Nous  b a s a n t  s u r  le f a i t  q u e  les r 6 a c t i o n s  cu t an6es  o b t e n u e s  avec  l a  s o l u t i o n  de  D. p t .  a u  
1 /10  000% 6ta ien t  de  m~me  i m p o r t a n c e  que  les r 6 a c t i o n s  cu t an6es  o b t e n u e s  avec  l a  s o l u t i o n  de  
p o u s s i 6 r e  a u  1 /5  000% n o u s  a d m e t t o n s  que  2 ~g d ' e x t r a i t  de  p o u s s i 6 r e  r e p r 6 s e n t e n t  1 ~g 
d ' e x t r a i t  de  D. p t .  I1 s ' ag i t  lh d ' u n e  s i m p l e  c o n v e n t i o n ,  ia  p o u s s i 6 r e  P a s t e u r  a u  1/100% e x p r i -  
m6e  d a n s  ses un i t 6 s  h a b l t u e l l e s ,  r e p r 4 s e n t a n t  le r a p p o r t  d ' u n  p o i d s  de  1 g d ' e x t r a i t  p u r i f i 6  
sec s u r  100 m l  de  s o l v a n t  ; p o u r  D. p t .  i l  s ' a g i t  d u  r a p p o r t  d ' u n  p o i d s  de  1 g de  m a t i 6 r e  p r e -  
m i e r e  ( c o m p r e n a n t  l ' a c a r i e n  et le m i l i e u  de cu l tu re )  a u  m~me  v o l u m e  de so lvan t .  I1 est  p r o -  
b a b l e  que  l ' e x t r a i t  de  D. p t .  a i n s i  p r 6 p a r 6  est  t o u t  de  m~me  p l u s  d i lu6  que  l ' e x t r a i t  de  p o u s -  
s i6re  P a s t e u r .  
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T A B L E A U  I I  

COMPARAISON DES DIAM~TRES DES PAPULES DES TESTS CUTAN~S 
A LA POUSSI~RE (Po.) ET A DERMATOPHAGOIDES PTERONYSSINUS (D.pt.) 

A DIFF~RENTES CONCENTRATIONS 

Po. 1/5 000 
D.pt .  1/10 000 

Po. 1/50000 
D.pt .  1/100 000 

Po. 1 / 5 0 0 0 0 0  
D.pt .  ]/1 000 000 

n = 35 

n = 90 

n = 37 

X 

16,83 -_4-_ 4,8 
13,86 ± 4,3 

10,73 ± 2,9 
10,03 + 3,2 

7,04 +__ 1,9 
6,92 + 2,1 

TEST STUDENT 

s i g n i f i c a t i v e m e u t  
# 

non  s ign i f i c a t i vemen t  
# 

non  s ign i f i c a t i vemen t  
# 

0,46 
P < 0 ,0 l  

0,30 
P < 0,01 

12 

tO 

8 
6 

2 

Nombpe 
de ~u./e&~ 

- 8 - 7 - 6 - 5 - 4 - 3 - 2 - 1  0 / 2 3 4- ,5 8 7 8 
Amm 

Fro. 1. - -  C o m p a r a i s o n  des  d i a m 6 t r e s  des p a p u l e s  des t e s t s  eu t an4s  h l a  p o u s -  
s i6re  au  1 / 5 0 0 0 0  e et  ~ D e r m a t o p h a g o i d e s  p t e r o n y s s i n u s  au  1/100000% 
A m m  = d~-d2. 
d~ : d i a m ~ t r e  p a p u l e s  Po en ram.  
d~ = d i a m ~ t r e  p a p u l e s  D.pt. en ram.  

Nombre 
de aufiet* 

s * s  2 I o I 2 s *  ~ e  
Amm 

Fro. 2. - -  C o m p a r a i s o n  des d i a l n ~ t r e s  des  p a p u l e s  des t e s t s  cu t an~s  h l a  p o u s -  
si~re au  1/500 000 ~ et  h D e r m a t o p h a g o i d e s  p t e r o n y s s i n u s  au  I / 1  000000  e. 
A m m  = d l - d 2 .  
dl  = d i a m 6 t r e  p a p u l e s  Po en ram.  
d~. = d i a m 6 t r e  p a p u l e s  D.pt. en ram.  
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b) Rdsultats obtenus chez des asthmatiques ne r6agissant pas h l'dpreuve de 
provocatio~ ventilatoire h la poussi&e (3 cas). 

La dose maxima d'extrait de mites administr4e est de 1 8oo gammas. 

Ghez une asthmatique avec tests cutan4s n4gatifs aux deux allerghnes, l'Epreuve 
ventilatoire ne modifie pas le VEMS. 

Darts le eas d'un asthme pollinique et d'un asthme intrinshque les deux malades 
ayant des tests cutanEs positifs h la poussi~re de maison et ~ Dermatophagoides 
pteronyssinus, les r4sistances des voles a4riennes sont inehangEes aprhs le test de 
provocation aux aeariens. 

c) Chez 1 sujet tdmoin, non astbnlatique, avee reactions cutanEes positives aux 
deux allerghnes, les deux tests de provocation ventilatoire sont nEgatifs. 

d) Rdsultats obtenus chez des asthmatiques prdsentant une sensibilitd allerg& 
nique bronchique positive h Ia poussi&e et des tests cutan& positifs h D.pt. 
(34 eas) (tableau III).  

- -  Pour 7 malades chez lesquels le bronchospasme allergEnique a Et4 apprEci6 
par les mEthodes elassiques (mesure du VEMS) la DLAL pour l'extrait de D.p.t. 
est inf&ieure ou 4gate h 3oo ~tg dans 5 eas. Pour 2 autres malades les valeurs 
sont plus 41ev4es : 60o et 900 ~tg. 

- -  Dans z 7 cas les effets de t'inhalation d'extrait de D.pt. ont Et4 4tudi4s 
par des mesures de m4canique ventilatoire. 

Les r4sistances initiales des voies aEriennes ne subissent pas de modifications 
significatives aprhs un aerosol de la solution phEnolEe utilisEe pour diluer les 
extraits d'acariens (tableau IV). 

De m4me chez lo sujets soumis ~ un a4rosol d'extrait ~ 1 p. cent du milieu de 
culture, les rdsistanees des voles aEriennes (Rva) n'augmentent pas aprhs l'4preuve 
(tableau V).  Par eontre, les r6actions survenant apr6s l'inhalation d'extrait de 
mites sont souvent brutales : les manifestations diniques sont Evidentes, les Rva 
se modifient eonsidErablement, leurs valeurs allant jusqu'~ 4tre multipli4es par 8. 

L'augmentation des Rva aprhs a4rosols de D.pt. est rapportEe dans la figure 3 : 
les doses administr4es varient selon les malades, dans certains eas l'4preuve a 6t4 
arr4t4e lorsque l'augmentation des Rva Etait supErieure h 5o p. cent. Mais pour la 
majoritE des malades testes (18/27) l'augmentation des resistances est supErieure 
'~ loo p. cent (9 malades ayant une augmentation sup4rieure ~ 300 p. cent), et 
ceci pour des doses mod6r6es d'allerg6nes allant de 200 h 1 ooo ~tg. 

Lorsque la modification des Rva est inf4rieure & 50 p. cent la positivitE du test 
peut ~tre diseutEe. 

- -  Dans 1 cas (obs. 3), aprhs une dose de 200 p~g d'extrait de D.pt., le 
test a 4tE arr4tE apr~s une augmentation de 40 p. cent des Rva. Ce m~me malade 
avait une DLAL poussihre de 1 ooo ug. 

- -  Dans 2 eas (obs. 12 et 5) les modifications des resistances des voies aEriennes 
sont mod4r6es apr6s un a&osol de 1 ooo p~g d'extrait d'acariens mais une rEac- 
tion foeale survient l z heures plus tard, entralnant chez Fun des patients un bron- 
chospasme tr6s s6v6re (Rva & 23, 4 em d'H20/litre/seconde). 
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TA]3LEAU IIl 

IE]~SULTATS DES TESTS DE PROVOCATION VENTIL.~TOIRE 

OBSERVATIONS 

~0 

• B N N  & o o & & 

1. DE... l~a. 2,79 2,79 4,44 
2. WA... A1. 
3. ]31... Ma. 3,80 3,29 
4. ]3A... Je. 1,54 1,81 1,81 
5. LE... Re. 2,69 2,05 
6. PE... Ni. 2,79 2,64 
7. HA... Da. 7,60 7,33 
8. FR... 1,98 1,94 
9. ST... 1~o. 2,52 2,32 10,83 

10. KL... Li. 1,82 1,82 1,86 
11. IV~E... Da. 2,13 2,42 3,08 
12. ]315... ~a .  2,61 1,56 1,84 
13. TR... De. 3,65 3,81 6,17 
14. WA... An. 3,3 4,5 
15. So... Ph. 3,16 3,21 3,78 
16. HA... Ah. 1,33 1,60 2,1 
17. GR... Re. 1,07 1,43 1,64 
18. v s . . .  j . - c .  
19. DI... Ge. 
20. ]30... Ge. 
21. KI~... Be. 
22. GR... Mi. 
23. TR... 3/[i. 1,39 1,77 
24. Lu.. .  ~'a. 6,36 
25. Lv. . .  Be. 3,65 3,47 
26. DA... An. 2,35 1,79 
27. ]31... J.-C. 1,69 1,68 
28. Bo...  t{e. 0,76 0,86 
29. :No... Ly. 2,34 
30. KR... Pi. 0,54 
31. VA... Ra. 1,98 
32. NA... Ab. 2,87 2,25 
33. J-o... Ch. 
34. ST... 0,76 0,85 

5,44 9 
2,22 

3,69 2,94 
9,76 17,41 
2,61 2,36 

20,63 
2,14 2,60 
4,67 7,35 
1,99 2,75 
9,69 

10,12 

2,3 
2,77 

3,16 

4,79 

3,78 

6,19 
2,7 
5,87 

8,57 
6,36 
8,39 
7,91 

1,20 
1,93 
1,65 
6,66 
2,76 

1,19 

17 

3,29 
3,45 

2,44 

3,86 7,74 

12,9 
5,9 
6,43 

9,16 
17,50 

3,47 4,91 
1,59 2,68 
2,70 4,86 
1,40 1,69 

2,78 3,16 

1,06 

CttUTE DU 
VEMS 

240 ~g 36 % 

300 ~g 50 % 
150 ~zg 14,6 % 
300 [zg 33 % 
225 ~zg 23,6 % 
900 [zg 18,4 % 

600 ~g 20 % 

(*) l~va : r6sistances des voies a4riennes. 
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T AB L t ~AU IV 

T]~STS A L A SOLUTION a PUFFER >) 
R v a  d~par t  R v a  placebo 
2,58 + 1,4 2,56 +_ 1,4 

n o n  s ign i f i ca t ivemen t  =/= 

T A B L E A U  V 

TESTS VENTILATOIRES AU .~ILI~U DE CULTURE 
R v a  ct6part R v a  mi l ieu  
2,52 + 1,8 2,57 + 2,0 

n o n  s ign i f i ca t ivemen t  =/= 

e, e~ # 5 cs 

Fro. 3. - -  A u g m e n t a t i o n  des  r ~ s i s t a n c e s  des  vo ies  a f i r i ennes  ap rbs  ag roso l s  de 
D e r m a t o p h a g o i d e s  p t e r o n y s s i n u s .  

- -  Dans 3 cas (obs. 6, 3z et 34), une augmentation de l'ordre de 20 5 30 p. cent 
des r4sistanees bronchiques pour un a4rosol de 1 80o ~g d'acariens survient 
chez des malades pr4sentant une sensibilit4 moddrde au test de provocation venti- 
latoire ~ la poussi~re. 
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FIG. 4. - -  C o m p a r a i s o n  des DLAL h la  pouss i6re  et a u x  acar iens .  

L ~iminu~ian du 

V~'MS en % 

Po. 

60 

.~0. 

20. 

1 2 3 ~- 2; 6 7 8 9 10 11 12 13 I~ IS 16 17 18 19 20 

Fla. 5 . -  C o m p a r a i s o n  des chute s  du VEMS p o u r  u n e  dose  i d e n t i q u e  de p o u s -  
s i6re et de D e r m a t o p h a g o i d e s  p t e r o n y s s i n u s .  

- -  Enfin une asthmatique grave (obs. 6) ne r6agit pas ~ l'inhalation de l'ex- 
trait de mites alors que sa sensibilit6 bronchique ~ la poussi~re est tr~s forte. 

Des comparaisons entre les tests de provocation ventilatoire aux deux aller- 
g~nes peuvent 8tre envisag6es lorsque dans les deux cas les modifications du VEMS 
sont enregistr6es. Les DLAL sont d6termin~es pour 16 malades et rapport6es dans 
la figure 4. 14 lois sur 16 la DLAL est plus basse pour l'extrait de mites que pour 
l'extrait Pasteur. 

Darts la figure 5 l'abaissement du VEMS est mesur6 pour une dose identique 
de poussi~re de maison et d'extrait d'acariens. Dans 15 cas sur ao la chute du 
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VEMS est plus marqu4e pour Vextrait de mites, dans z cas, le m6me pourcentage 
de chute est observ6 et dans 3 cas l'a6rosol de poussRre entralne un bronchospasme 
plus marqu6. 

Les rdactions immddiates des @reuves ventilatoires sont fortement positives 
pour l'extrait de mites dans a8 cas sur 34" Dans 5 eas la r6aetion est mod&4e mais 
deux lois elle est suivie par une r6aetion retard4e violente. Dans 1 seul eas le test 
de provocation ventilatoire est nfgatif. Les observations cliniques sugg6rent par 
ailleurs que l'extrait de D.pt:. emp]oy4 entralne une r6aetion ventilatoire plus forte 
que l'extrait de poussi6re Pasteur. 

I~]~ACTIONS RETARDEES. 

Dans 7 cas une rdaction retard6e est survenue 6 5 7 heures apr~s le test, de 
forte intensitG sans fRvre, ct se prolongeant pendant plusieurs jours chez 3 
malades. 

Dans 4 cas la r4action imm6diate avait fit6 violente et on peut penser que la 
r4aetion retardfe n'6tait qu'une prolongation de la r6aetion imm4diate. Mais 3 
malades dont le test de provocation ~ l'extrait de R.pt. 4fair n6gatif ou douteux 
en imm4diat ont seulement present4 une r6action syndromique tardive, un seul 
des trois malades rEagissant 4galement ~ la poussihre de mani~re retard~e. Des pr6- 
cipitines s4riques ont 4t6 mises en 4vidence par immunodiffusion dans z sur 3" 

COMMENTAIRES 

Les r~sultats de la recherche d'un certain paralRlisme chez les asthmatiques 
entre les tests cutan6s h !a poussRre et h l'extrait d'acariens, concordent avec les 
travaux d'autres auteurs : 6 9 p. cent des sujets rfagissent h D.pt. lorsque les r4ac- 
tions cutan4es sont positives pour la poussRre de maison. Nous n'avons pas test6 
nos malades aux deux autres esphces les plus r@andnes dans notre r4gion : Glycy- 
phagus destructor et Tyrophagus putrescentia,e,. Par contre Dermatopha~oides 
farina~ ne semble: pas 5 incriminer en Alsace d apr~s Its travaux de A. A ~ u I o -  
FONTMNE. Ces r6sultats sont 5 rapprocher de ceux des auteurs hollandais, anglais 
et misses. 

L'4tude elinique approfondie des malades ainsi testds, montre que 
certains asthmatiques (17 cas dans notre fitude) pr6sentent une sensibilit4 aller- 
g6nique bronchique indiscutable 5 l'extrait de poussRre, et ne rfiagissent pas en 
eutan4 h l'extrait de D.p.t. I1 taut donc admettre que le r61e de l'extrait d'aea- 
riens employ& n'est pas constant et que d'autres composants allergfniques de la 
poussihre interviennent : autres acariens, moississures, plumes, squames humaines 
ou animales, etc. 

La pratique comparative des tests eutan4s aux extraits de poussRre et aux 
extraits de mites a 6t6 r4alis4e par VOORHORS* avec une m6thodologie bien pr& 
cise et les rdsultats statistiques rapport6s montrent une bonne eorr61ation entre 
les r6actions cutan4es aux deux extraits. Nos comparaisons des diamhtres en mm 
des tests positifs aux deux allerg&nes h des concentrations variables, indiquent que 
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statistiquement il n'existe pas de diff4rence apprdciable entre l ' importance des 
deux s&ies de rdactions cutan4es. 

Mais pour obtenir des arguments plus d4fintifs, on ne peut se contenter de 
l '4tude de tests cutan4s. Le test de provocation ventilatoire ~ l 'antighne aearien 
lorsqu'il entralne une r4aetion asthmatiqne imm4diate confirme le r61e jou6 par 
cet antighne chez les asthmatiques allergiques 5 la poussi~re ; les tests au milieu de 
culture ont permis d'~liminer un r61e actif des ddbris de squames humaines. Pa!mi 
les rdactions obtenues chez les sujets tdmoins on n'observe aueun rdsultat discor- 
dant. Chez ]es asthmatiques allergiques 5 la poussi&e et test4s ~t D.pt. (34 eas) 
les rdsultats des tests de provocation sont positifs dans plus de 9 o p. cent des cas. 

D'autres 6tudes ventilatoires sont rapportdes par MIYAMOTO (6 cas), MAcALLEN 
(26 cas), PEPYS et BACHOFEN; les rdsultats des aute:urs suisses [3] portant sur ao 
malades sont diffdrents : une r4action positive 5 l'extrait d'aeariens n'est observ4e 
que dans 50 p. cent des asthmes ~ la poussi~re. Cette discordance peut 4tre li4e 
5 la solution de D.pe. employ4e, pr@ar4e selon la technique de Voo~eoRsT, mais 
~o fois plus dilude que la n6tre ; de plus ces auteurs n 'ont  pas utilis6 une m4thode 
quantitative par a6rosols doses. Les r6actions ventilatoires ont 4galement 4t6 enre- 
gistrdes par pl4thysmographie corporelle, les Rva atteignant parfois des valeurs 
de 2o cm d'eau/litre/seconde. 

Le pourcentage de tests de provocation positifs rapport6 par MacALLEN est 
plus 4tev4 (86 p. cent) et se rapproche de nos propres rdsultats. Les travaux de 
cet auteur, ainsi que ceux de STENIUS et V~1mE ont le mdrite de mettre en 4vi- 
dence des corrdlations 4troites entre les 4tudes immunologiques et cliniques de 
l'allergie aux acariens. 

Les rdactions retard4es observ6es et la mist en 6vidence de pr6cipitines chez 
3 malades sugghrent la possibilit4 d 'une hypersensibilit4 semi-retard4e. Mais la 
pr4sence d'anticorps pr~cipitants ne signifie pas pour autant qu'ils interviennent 
dans la pathog4nie du syndrome observ4. Des 4tudes ultdrieures plus nombreuses 
par immunodlectrophor&se nous semblent n6cessaires pour mieux pr~ciser ces faits. 

[Travai l  du Pal~illon Laennec  C.H.U. 
S t rasbourg  ( D i r e c t e u r  : p r  p .  OUDET)].  

RI~SUM~ 

L'6tude des tests cutands et ventilatoires aux acariens raet erL 6vidence l'hnportance aller- 
g6nique de Dermatophagoides pteronyssinus chez les asthrnatiques allergiques ~ la poussi6re. 

Bien que son r61e ne soit pas absolument constant, son pouvoir allerg6nique est largement 
d4montr6 par la r6action bronchospastique entralnde par le test d'inhalation, cette r6action 
4tant chez la plupart des malades plus importante qu'apr6s le test de provocation ~ la poussi&re. 

Cette 4rude confirrne que Dermatophagoides ptero~yssinus constitue probablement une 
source importante des allerg~nes de la poussi&re cle maisen de notre r4gion. 
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SUMMARY 

T E L  CLINICAL IMPORTANCE OF ACARIDAE FOR ASTHMATICS ALLERGIC NO HOUSE DUST 
RESULTS 0F PROVOCATIV]~ VENTILATION TESTS 

1Lesearch in to  c u t a n e o u s  and  v e n t i l a t o r y  t e s t s  u s i ng  Acar idae  revea ls  t he  al lergenic impor-  
t a n c e  of D e r m a t o p h a g o i d e s  p t e r o n y s s i n u s  for a s t h m a t i c s  allergic to dus t .  

A l t h o u g h  r e su l t s  wi th  Aear idae  a re  n o t  abso lu t e ly  cons i s ten t ,  b ronchospas t i c  reac t ion  
to  t h e  i nha l a t i on  t e s t  shows  qui te  clearly the i r  al lergenic potent ia l .  ~n m o s t  p a t i e n t s  th i s  
r eac t ion  is more  m a r k e d  t h a n  a f te r  t h e  p rovoca t ive  t e s t  u s ing  dus t .  

Th i s  resea rch  conf i rms  t h a t  D e r m a t o p h a g o i d e s  p t e r o n y s s i n u s  p robab ly  r ep resen t s  an  im- 
p o r t a n t  source  of a l le rgens  in house  d u s t  in ouI area.  
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